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a adopté, à sa séance du 8 du courant, à l'occasion de mon élevation au

siège archiépiscopal de Montréal
Ce témoignage de sympathie et de confiance m'est d'autant plus sensible

que les liens qui m'unissent à vous, comme vous me le rappelez, ne sont

qu'ai titre de plus à cet " intérêt, " à cette " bienveillance, " et à cette

" protection " que vous attendez de moi et que je dois à ma charge pas-

torale de vous accorder sans réserve.

Oui, certes, vous avez raison de compter sur la bienveillance et la pro-

tection du nouveau vice-chancelier, puisque vous possédez tout entière

l'affection de votre ancien collègue et de votre nouvel archevêque.

Je suis trop fortement pénétré de l'importance de procurer l'excellence

des études universitaires et de l'opportunité de donner à notre jeunesse

une forte et saine direction morale, pour ne pas accorder mon concours le

plus assidu et le plus actif aux efforts qu'entreprennent les différents

organes du corps universitaire pour assurer le succès et le progrès de leur

ouvre.
Je sais trop aussi quelles ressources considérables exigent le maintien

et le développement d'un enseignement supérieur, sérieux et conforme

aux progrès continuels de la science, pour ne pas apprécier à leur valeur

les services éminents que votre bureau est appelé à rendre dans l'ad-

ministration d'une institution comme la vôtre.

Je vous félicite du dévouement intelligent avec lequel vous avez jus-

qu'ici exercé vos fonctions, de la libéralité dont vous avez fait preuve en

faveur de notre université, et je vous encourage à poursuivre des efforts

dont un plein succès sera la juste récompense.

Puissent vos exemples provoquer l'imitation de vos amis et de notre

population cati.olique, afin que votre université, dont les débuts ont été

si humbles et si laborieux, s'éléve graduellement au rang des institutions

les plus prospères et les plus glorieuses de ce continent.

Veuillez agréer, etc.,

t P.iur,, arch. de Montréal.

Peu de temps après, la corporation de UEcole Polytechnique
offrait à Mgr Bruchési ses protestations de respect et de
dévouement dans les termes qui suivent


